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pres &gaux, chose contradictoire avec lidee d’un portique.

Cest ainsi que sur des dimensions assez analogues, le portique.

de la cour de ’hötel Soubise (fig. 57), & colonnes accouple£es,
est d’une proportion bien plus

lächeiiqulesseluiiodurssPalajs.ide 1a
r S ’ \Legion d’honneur (fig. 58) A

colonnes simples.

La proportion variera encore si
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N | vous avez une colonnade au-
ui Dill dessus d’un rez-de-chaussee; regar-

ii INim __ dez une &levation du palais de la
702223, 1: place de la:KConconde:i (fig. 259),

puis cachez le rez-de-chaussee,

comme si la colonnade partait du
sol. Vous ne reconnaissez pas la proportion, tellement elle vous
paraitra läche sans motif. C’est qu’elle compte avec les piedroits
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Fig. 57. — Portique de 1’Hötel de Soubise.

des arcades du soubassement
— cest que l’etude en devait

etre approprice a sa situa-

Kol IsFi === tion.

 

 

Si nous passons aux portes

et fendtres, nous trouvons

egalement de grandes varie-

Fig.eeCaur tes de. DrOopprliom:, -t ar

les me&mesraisons.

Tout d’abord, il se pose pour ces ouvertures des questions

d’usage qui priment toutes les autres : il faut qu’une porte soit
assez large, il faut qu’elle soit assez haute, et, d’autre part,.il

faut — quand elle n’est pas avant tout decorative — que ses
dimensions se pretent A l’ouverture et ä la fermeture facile de

 

      
 


